
1

REMISE AU DOCTEUR GOLDSTEIN DES 
INSIGNES DE CHEVALIER DANS L’ORDRE
NATIONAL DU MERITE
CHR&U
( LUNDI 15 NOVEMBRE 1998 )

pg 71,2222 &./

) Q Mr ' " Docteur Patrick GOLDSTEIN, chef de 
—-tservice du SAMU régional, ,  

onsieur le professeur DELCAMBRE, 
Président de la Commission médicale 
d'Etablissement,

Monsieur Didier DELMOTTE, Directeur-
Général du CHR&U,

Mesdames et Messieurs les membres du
Conseil d'Administration,

Mesdames et Messieurs,
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La manifestation amicale qui nous 
réunit ce matin, docteur Goldstein, à 
l'occasion de la remise des insignes de 
Chevalier dans l'Ordre National du 
Mérite, à laquelle je vais procéder dans 
un instant, se déroule dans un contexte 
auquel nous ne nous attendions pas, 
lorsque nous en avons arrêté la date.

Les événements dramatiques qui 
viennent de se produire en Amérique 
Centrale ont effectivement placé le 
SAMU de Lille, que vous dirigez depuis 
1996, au premier plan de l'actualité.

En décidant de répondre 
immédiatement à l'appel de la solidarité 
internationale, et en demandant à quatre 
médecins nordistes de se rendre de façon 
urgente au Nicaragua et au Honduras, 
afin d'y prêter main-forte aux équipes 
déjà présentes auprès des milliers de 
victimes du cyclone Mitch, vous avez 
certainement surpris nos concitoyens, qui 
ignoraient que le SAMU pouvait effectuer 
de telles interventions.
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Beaucoup auront même découvert 
en cette circonstance qu'il existe un 
SAMU mondial, dont vous êtes l'un des 
membres-fondateurs et administrateur, et 
que le SAMU lillois était déjà intervenu, 
ces dernières années, en Roumanie, au 
Liban, en Arménie, au Rwanda, au 
Tchad, au Mexique ou en Colombie.

Vous êtes vous-même vice- 
président du SAMU de France, et vos 
engagements personnels, autant que 
professionnels, souvent confondus dans 
ce domaine sensible, sont nombreux.

Bien que vous soyez encore EH 
homme relativement jeane, puisque-xzalas 
n‘aveg-même_pas-45GS, votre carrière 
est déjà particulièrement riche:

Vous avez effectué vos études de 
médecine à Lille, et vous êtes devenu 
assistant hospitalo-universitaire en 1980, 
puis anesthésiste-réanimateur l'année 
suivante.



Vos activités, depuis près de vingt 
ans, sont placées sous le signe de 

l'urgence hospitalière, dont vous êtes 
progressivement devenu un praticien de 
plus en plus réputé et écouté.

Vos fonctions au sein du CHR&U, 
dont vous êtes membre du Conseil 
d'Administration, vos responsabilités 
multiples, dans les différents services 
hospitaliers de la Cité, vous ont permis 
d'acquérir une expérience importante de 
la spécialité que vous aviez choisie 
d'approfondir, au cours de vos études de 
médecine.

En 1991, vous avez été nommé 
responsable de l'unité fonctionnelle du 
SAMU de Lille, puis chef de service, 
d'abord à titre provisoire, en 1994, et à 
titre définitif, je l'ai dit, en 1996.
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Nous avions eu l'occasion, il y a 
quelques mois, d'inaugurer les nouvelles 
installations du SAMU, qui fêtera l'année 
prochaine ses vingt-cinq ans de 
fonctionnement, et j'avais rappelé dans 
mon intervention que le SAMU de Lille 
est le plus sollicité en France, et remplit 
également une mission permanente 
d'information et même d'éducation.

Je sais, docteur Goldstein, 
l'importance que vous attachez à cet 
aspect de votre métier, car vous trouvez 
encore le temps, malgré vos multiples 
activités, de dispenser des formations, 
non seulement à la faculté de médecine 
de Lille, mais aussi à Paris, Amiens et 
Bruxelles.

Vous êtes d'ailleurs, depuis deux 
mois, directeur pédagogique du centre 
d'enseignement des soins d'urgence du 
Centre Hospitalier Régional et 
Universitaire, par décision de notre 
Conseil d'Administration.
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Vous êtes également attentif à la 
formation des personnels médicaux, 
notamment dans le secteur de la 
médecine scolaire et de la médecine du 
travail, sans oublier, naturellement, les 
médecins urgentistes, que vous cotoyez 
plus régulièrement.

D'une façon générale, vous 
considérez, à juste titre, que la 
connaissance des actes d'urgence 
médicale concerne tous ceux, médecins 
ou non, qui peuvent un jour être 
confrontés à de telles situations critiques, 
où la rapidité et la précision des 
décisions est parfois vitale.

Dans ce même esprit, vous avez 
participé à plusieurs actions de 
prévention de la mort subite du 
nourrisson ou de l'adulte, des accidents 
domestiques et de l'intoxication au 
monoxyde de carbone, qui frappe encore 
trop régulièrement des habitants du 
Nord-Pas de Calais.
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Praticien, formateur, homme 
engagé, vous restez aussi un chercheur. 
Je citerai notamment, parmi les 
nombreux travaux auxquels vous avez 
participé, l'étude, dont vous êtes le 
promoteur, de recherche clinique sur 
l'évaluation de la régulation primaire du 
SAMU de Lille, et la charge de soins d du 
personnel paramédical? en situation 
d'urgence.

Vous avez également coordonné 
de nombreux études locales et nationales 
dans les domaines de l'urgence cardio­
vasculaire et traumatique, et vous êtes 
d'ailleurs animateur du comité des 
urgences de la Société Française 
d'Anesthésie-Réanimation.

Le temps me manque pour citer 
les multiples sociétés scientifiques et 
organismes associatifs dont vous êtes 
membre, dont la liste est pour le moins 
impressionnante.
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Membre du Comité de rédaction 
de plusieurs revues spécialisées dans 
votre discipline, vous êtes lauréat de 
deux prix de médecine pour vos 
publications, et auteur de plus 60 textes 
savants.

Un tel dynamisme, une telle 
diversité d'actions font de vous un acteur 
essentiel de la communauté médicale de 
notre région, et des évolutions que notre 
cité hospitalière a connues, depuis deux 
décennies.

Ils justifient donc amplement la 
distinction, qui vous a été décernée en 
mai dernier, au titre du ministère de la 
Santé, par Martine Aubry, et que je suis 
très heureux de vous remettre 
maintenant, en présence de vos 
collègues et de vos amis.

Patrick GOLDSTEIN, au 
Président de la République, et

nom du 
en vertu Ju•ldes pouvoirs qui ddë° sont conférés, je’ 

vous faif“ChevGlier dans l’Ordre National
du Mérité.


